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« UN SEUL BRAS NE FAIT PAS LE TOUR DU BAOBAB »        SYNTHESE DES  PROJETS DE 2005 A 2017 

Ce dossier a pour principal objectif de 
présenter de manière succincte les différents 
projets qui ont vu le jour au Togo depuis la 
naissance de Projet Komla jusqu’à aujourd’hui. 
Avant d’entrer dans le vif du sujet, il est essentiel 
de connaitre la genèse du projet qui a donné 
naissance à ces miracles du quotidien. 

En juin 2005, Florent Roisin de Soignies 
perçoit le cri de désespoir de Komla, un jeune 
Togolais de vingt-cinq ans, véritable « esclave 
moderne ». Pour « rembourser » sa formation de 
technicien en informatique payée par son patron, 
il travaillait gratuitement six jours par semaine à 
Lomé, de 6 heures du matin à 22 heures, ne 
recevant au bout du mois qu’un peu d’argent de 
poche. 

Dès les premiers échanges, Komla fait 
part à Florent de la pauvreté, de la détresse et 
surtout du désespoir qui règnent à Kovié, son 
village natal situé à une quarantaine de 
kilomètres de la capitale, Lomé.  

 

Soutenu par les nombreux échanges de 
courriels, Komla devient un « Homme Debout », 

qui a recouvert sa dignité. Il se découvre 
également une force et une confiance lui 
permettant de se tourner vers les autres, plus 
particulièrement vers la population de sa région, 
Kovié (environ 25.000 habitants). 

Dans le but de subvenir au strict 
nécessaire des enfants orphelins de son village 
natal, il a d’abord commencé par remettre en 
état une partie de la rizière en friche avec l’aide 
de quelques jeunes désœuvrés. Cette rizière était 
autrefois exploitée par son « Vieux Père » (c’est 
ainsi qu’il appelle son grand-père, véritable guide 
pour lui). 

Avec sa foi et son sens aigu de la 
rigueur, de la justice ainsi que de la solidarité, 
Komla fait des merveilles… Encouragé par sa 
fiabilité, sa générosité, sa confiance mais aussi, la 
conviction que « aimer ses frères aujourd’hui », 
c’est notamment rendre possible la vie des 
jeunes Africains chez eux, « Projet Komla » ne 
s’est pas arrêté là… 

Komla s’est entouré de partenaires et 
d’ouvriers de sa région pour être encore 
davantage efficace. En Belgique, Florent a été 
rejoint par d’autres partenaires. Tout s’est 
enchainé et Projet Komla a pris une ampleur 
grandissante. Depuis 2005, une vingtaine 
d’écoles belges, d’associations, d’entreprises 
ainsi que de nombreuses « connaissances » ont 
soutenu de près ou de loin les projets. Des 
opérations de solidarité ont été organisées un 
peu partout pour soutenir les projets menés à 
Kovié. Ce sont ces projets que nous vous invitons 
à découvrir maintenant. 

  Les constructions d’écoles 
Depuis 2005, pas moins de seize bâtiments 

scolaires ont été construits ou rénovés dans 

neuf localités défavorisées et souffrant d’une 

carence très prononcée au niveau scolaire. 

Nous vous invitons à découvrir les projets 

scolaires dans cette rubrique.   
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Le projet « Ferme » 

Donner du sens à la vie des jeunes à travers 

la culture, l’élevage de poules ou de porcs… 

Montrer qu’il est possible de vivre dignement 

de la terre au village, développer des 

activités socio-économiques génératrices 

de ressources propres … voilà tout l’enjeu du 

projet « Ferme ». 
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2005-2017 

En 2005, le projet initial imaginé 
par Komla pour subvenir aux besoins de 
quelques orphelins de son village a été de 
remettre en état la rizière abandonnée par 
son « Vieux Père ». L’achat d’un 
motoculteur à rizière en 2006 a permis 
d’agrandir et de consolider le projet. 
Plusieurs jeunes travaillent désormais à la 
rizière et trouvent ainsi sens à leur vie. 
L’esprit de Projet Komla est né ! Depuis, les 
récoltes se succèdent avec plus ou moins de 
succès en fonction des conditions 
climatiques et des saisons. Grâce aux 
partenariats qui ont augmenté au fil des 
années et à l’expérience, les techniques de 
production s’améliorent et d’autres 
parcelles ont pu être exploitées. En 2015, 
Projet Komla construit son propre séchoir à 
riz pour devenir indépendant et autonome à 
ce niveau.  

 

 

2007 

En 2007, dans le but de 
donner un avenir économique et 
humain aux orphelins et aux jeunes 
de son village, Komla a mis en route 
la formation professionnelle de six 
jeunes en menuiserie, couture et 
maçonnerie au sein de centres 
réputés. À l’issue de ces quatre 
années d’apprentissage, ces jeunes 
artisans se sont engagés par contrat 
à transmettre leur savoir-faire aux 
jeunes de Kovié. Aujourd’hui, ce sont 
des ouvriers à part entière de Projet 
Komla, rémunérés avec un juste 
salaire pour un travail de qualité. 

 

 

La rizière 
 

Formation d’artisans-formateurs professionnels 
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LES ECOLES CONSTRUITES DEPUIS 2005 

 

En 2008, un premier grand projet source d’avenir a vu 
le jour : achever l’école de Kovié-centre, avec au 
programme, crépissage des murs, cimentage du sol 
et placement de portes. Suite à la concertation avec 
les parents, il a été décidé de donner la priorité à la 
construction d’un bâtiment annexe (deux classes, 
une bibliothèque, un bureau) afin de pouvoir 
désengorger les classes terminales et par-là, 
améliorer la qualité de l’enseignement. La population 
a été mise à contribution : les papas ont récolté le 
sable nécessaire au bord de la rivière et les mamans 
ont préparé la nourriture des maçons. C’est la 
première école « en dur » de Projet Komla. 

 

   2009 : L’école d’Attidé 
 En 2009, un deuxième bâtiment scolaire a été 
construit dans le petit village d’Atidé. Quelques 
volontaires provenant des Ardennes, de la Gaume et 
du Luxembourg avaient pu se rendre sur place un an 
plus tôt pour découvrir de leurs propres yeux les 
« classes bambou » et les conditions déplorables 
dans lesquelles se déroulait la scolarisation. Grâce à 
la mobilisation de toute la population, l’école est 
sortie de terre en moins de quelques mois. 

 

     2010 : L’école de Dzobéto 
Dans la région de Kovié, le village de Dzobéto est 
particulièrement isolé : il n’y a ni eau, ni électricité. 
Les villageois et leurs enfants ne mangent pas tous 
les jours à leur faim. Au bout de la réflexion menée 

par Komla avec la population et les autorités du 
village, il a été décidé de miser sur l’avenir des 
enfants du village. Le choix a donc été fait de 
construire un bâtiment scolaire de trois classes pour 
remplacer les constructions en paillotes. Le chantier 
a débuté le 30 mars et s’est achevé après un peu plus 
de deux mois, le 16 juillet, jour de l’inauguration. 
L’efficacité de Komla a une fois de plus surpris tout le 
monde ! Les Vieux du village n’avaient jamais vu ça, 
certains ont même pleuré de joie…  

 

2013 : L’école de Koépédo 
Pour pallier le manque d’eau récurrent à Koépédo, une 
citerne a été installée et raccordée directement au toit 
de l’école construite par Projet Komla. Les élèves 
peuvent ainsi disposer d’eau une grande partie de 
l’année pour leur usage quotidien. Comme lors des 
projets précédents, l’école construite a été rapidement 
victime de son succès. De nombreux élèves se sont 
déplacés pour bénéficier de cette nouvelle 
infrastructure de qualité. Par conséquent, la localité a 
désormais besoin d’infrastructures supplémentaires. 

 

2013 : Le lycée de Mission-Tové 
Projet Komla a choisi cette fois d’apporter son 
aide aux jeunes pour qu’ils puissent à l’avenir 
préparer leur baccalauréat dans de meilleures 
conditions. Le premier bâtiment scolaire en 
briques rouges stabilisées voit le jour. Le chantier 
pharaonique a mis l’ensemble des élèves et de la 
population à contribution. Sans eux, rien n’aurait 
été possible ! 

 

2014 : Le collège de Gbavé 
Le Collège de Gbavé est le plus imposant des 
bâtiments scolaires construit par Projet Komla : c’est 
un bâtiment de quatre classes de plus de trente 
mètres de long. Il s’agit également du chantier le 
plus rapide. En moins de cinq mois, l’école était 
construite !  

2008 : L’école de Kovié-Centre 

POURQUOI CONSTRUIRE DES ECOLES ? 

La construction d’écoles est très vite apparue comme une évidence. 

Elle répond tout d’abord à une demande de la population des villages consultés. 

Pour les villageois, il s’agit en effet d’un investissement, de faire la promesse d’un 

avenir meilleur pour leurs enfants. Les projets de construction de bâtiments 

scolaires rencontrent les objectifs d’éducation fixés par l’association qui visent à 

améliorer les conditions de scolarité des enfants les plus défavorisés et assurer 

la dignité à leurs familles. Enfin, construire une école, c’est mobiliser toute une 

population autour d’un projet, c’est rassembler des avis divergents et se réjouir 

autour d’un symbole d’espérance. 

 

Constructions d’écoles 
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2015 : Le complexe scolaire de 
Tsivé 

 

Début 2015, le chantier du complexe scolaire 
s’est poursuivi et achevé à Tsivé. La citerne a 
été construite et les latrines également. Après 
l’ancien bâtiment rénové  et la construction 
d’un nouveau bâtiment, la peinture a été 
realisée en partie par un groupe de volontaires 
belges en juillet. L’inauguration a eu lieu dans 
la foulée dans une joie populaire immense de 
tout un village.  

 

2015-2016 : Rénovation du Collège 
de Mission-Tové 

 

Fin 2015, la rénovation des deux bâtiments du 
Collège de Mission-Tové est entreprise ; des 
bâtiments en piteux état du sol aux toits et qui 
ne permettent plus aux élèves d’apprendre 
dans des conditions acceptables. Un peu plus 
de trois mois seront nécessaires pour la 
rénovation de ces infrastructures.  
 

   2015 - 2016: L’école de Dzogbéto 

 

 

 

En 2010, le premier bâtiment construit par 
Projet Komla a provoqué une affluence 
record dans cette école. Grâce à une 
mobilisation impressionnante en Belgique 
d’étudiants du Collège Saint-Augustin 
d’Enghien, une école “jumelle” peut voir le 
jour à Dzogbéto. Des latrines, un puit et une 
apatame/salle des profs seront également 
construits. L’école est terminée et inaugurée 
avec une délégation du Collège belge en 
avril 2016.  

 

     2016 : Les  latrines du lycée 

 

 

La brousse se fait de plus en plus rare aux 

abords des écoles. Projet Komla construit trois 

blocs sanitaires pour les centaines d’élèves du 

lycée et du Collège de Mission-Tové. Il est 

désormais acquis que toute nouvelle 

construction d’école ne pourra se faire sans un 

bloc-sanitaires à ses côtés. 

 

 

2016 - 2017: Le complexe scolaire de 

l’école primaire de Tové 

Cette école se bat pour sa survie grâce à une 

équipe éducative et une association de parents 

dynamique. Le chantier sera d’une 

remarquable efficacité ; un bâtiment ancien 

est rénové, un nouveau construit, des latrines, 

un puit et une apatame pour la cour de 

récréation.  

 

2017: Construction au lycée 

Tsévié Ville II 

 

Un des projets de l’année 2017 est la 

construction d’un bâtiment en dur à Tsévié 

dans le quartier Ville II ; une bâtiment trois 

classes avec magasin et bureau de direction qui 

sera accompagné de trois blocs sanitaires et 

d’une apatame-salle des profs.  

 

2017- 2018 : Second bâtiment 

au lycée de Mission-Tové 

 

La seconde série de lycéen ne dispose toujours 
pas de classes pour assister aux cours et ce sont 
pour l’instant des hangars de fortune qui 
servent de bâtiments scolaires. Le Collège 
Saint-Augustin d’Enghien a décidé de se 
remettre en projet et d’offir au lycée de 
Mission-Tové un second bâtiment digne de ce 
nom. Il devrait être opérationnel en 2018. 
Celui-ci sera construit, comme le premier, en 
briques rouges stabilisées, une technique 
maitrisée par les ouvriers de Projet Komla. 
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2011- 2017 

L’une des priorités de Projet 
Komla en 2011 était de réaliser son propre 
centre de formation, avec pour mission 
principale de donner du sens à la vie des 
jeunes à travers une formation 
professionnelle de qualité tout en 
promouvant le développement 
économique de Projet Komla et de la 
région. Lors du premier trimestre de 2011, 
grâce aux dons récoltés, l’achat d’une 
machine à fabriquer des briques sèches 
est réalisé. L’outil a permis de construire 
de magnifiques infrastructures pour 
Projet Komla, des bâtiments scolaires et 
aussi de mettre en place une mini-
entreprise spécialisée dans la 
maçonnerie. Un premier grand chantier a 
été commandé à Projet Komla par une 
collectivité privée dans le centre du Togo 
en 2012. 

C’est le centre de couture qui 
prend réellement son essor au fil du 
temps. Les jeunes apprentis sont 
régulières et motivées. En 2015, après 
trois années de formation, 12 d’entre elles 
se présentent au concours national 
organisé par l’Etat togolais. Toutes ont 
réussi avec fierté ce concours et peuvent 
maintenant exercer. L’association 
poursuit l’approfondissement de leur 
formation, assure le suivi sur le terrain et 
entame un nouveau cycle de formation 
avec d’autres jeunes filles. 

 

 

La presse à briques 
 

 

Le centre de formation professionnelle 
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Le projet « Ferme » a débuté en septembre 2013 avec 
la collaboration de l’École Condorcet d’Ath en 
Belgique et l’envoi d’un stagiaire à Kovié. Pendant 
quatre mois, il a pu tester et découvrir la dure réalité 
de la culture en milieu tropical. De nombreux tests de 
semis et plantations ont été réalisés avec plus et 
moins de réussite. L’occasion de découvrir les 
premières limites du terrain, de la terre, du climat, 
des ambitions de chacun en la matière et du chemin 
qu’il reste à parcourir… Actuellement, les cultures 
sont essentiellement locales  mais un grand pas a été 
franchi en produisant depuis plus de deux ans la plus 
grande partie de la nourriture nécessaire aux 
animaux de la ferme, ce qui réduit la facture des 
élevages. Les défis futurs consistent à améliorer 
naturellement la qualité des sols et faire en sorte 
d’augmenter l’humidité.  

 

 2014 : Les poulaillers  
Les deux bâtiments peuvent accueillir 
respectivement 400 volailles chacun. Une grande 
attention doit être portée à l’hygiène et à la 
nourriture de ces volailles qui sont fragiles et peuvent 
rapidement contracter des maladies.  Plusieurs 
expériences ont été menées avec des poules-pontes, 
des poulets de chaire et  des pintadeaux. Cette filière 
d’élevage est prometteuse mais pas encore 
« stabilisée » ; certains cycles ont été décimés par 
des épidémies malgré le plus grand soin apporté et le 
suivi rigoureux. L’élevage des volailles (et une offre 
d’œufs en circuit-court)  contribue au 
développement d’une économie locale. Projet 
Komla continue à investir beaucoup d’efforts sur ce 
plan. 

  

2014 et 2015 : La porcherie 
Douze « chambres» peuvent accueillir une 
cinquantaine de porcs destinés à l’élevage et à la 
vente pour la consommation directe. Projet Komla 
souhaite fournir à ses clients des animaux en bonne 
santé, qui disposent d’une alimentation de qualité ; 
cela demande à terme une recherche de longue 
haleine pour trouver le bon rapport entre, d’une part, 
le coût de revient des nourritures disponibles pour un 
porc de qualité et, d’autre part, le prix de vente. 

Actuellement la porcherie compte une quarantine de 
porcs. 

 

 

 

 

2014 : La pisciculture 
Les travaux de remblaiement des infrastructures de 
la ferme avaient laissé un trou béant au milieu du 
terrain. Au lieu de le combler, Komla a eu l’idée d’y 
faire un étang naturel et d’y élever des tilapias, 
espèce de poissons très prisée sur les marches 
locaux. Le canal tout proche permet un apport d’eau 
fraiche et régulier via la moto-pompe. Depuis des 
tests ont été réalisés avec des silliures et un terrain a 
été acheté non loin de là pour développer un second 
projet de pisciculture.  

 

  Les cultures : confrontation 
avec la réalité… 

POURQUOI S’INTERESSER A L’AGRICULTURE ? 

Kovié est situé en milieu rural et sa population vit essentiellement de l’agriculture 

traditionnelle. Les récoltes et les revenus étant étroitement dépendants du climat et des 

saisons, la vie y est rude. De nombreux jeunes quittent d’ailleurs la campagne pour la ville, 

où ils ne trouvent que des métiers précaires. Projet Komla pense qu’il est possible de vivre 

dignement au village du travail de la terre, notamment de la culture du riz. En 2010, 

l’association a acheté une parcelle intéressante de terrain agricole à Kovié, non loin d’un 

canal d’irrigation. L’objectif était à terme de construire une ferme qui permettrait d’assurer 

des revenus propres à l’association tout en faisant de ce centre agricole un modèle pour 

les jeunes : une structure performante et moderne qui réussirait, avec des possibilités de 

formations, des espaces de recherche et d’innovation. Fin 2013, le projet « Ferme » débutait 

pour ne cesser de se développer jusqu’à ce jour, avec de grands défis à relever à tous les 

niveaux mais aussi avec de nombreuses volontés enthousiastes… 

 

La ferme 
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Depuis 2005, Projet Komla a reçu 
de ses partenaires belges de grandes 
quantités de matériel lui permettant 
d’assurer ses missions et de remplir ses 
objectifs sur le terrain, principalement en 
matière d’éducation.  

En 2013, un premier container 
entier arrivait à Lomé : fournitures 
scolaires, livres, vélos, outillages divers 
pour démarrer le projet « Ferme »… Une 
première expérience qui sera renouvelée 
en 2015 et en 2017 et qui permettra à 
terme d’équiper les écoles et les 
infrastructures de Projet Komla. Au fil du 
temps, l’aventure se « professionnalise » 
et ce sont des miliers de kits scolaires qui 
sont préparés en Belgique et prêts à être 
distribués dans les écoles togolaises. 

 

 

 

  

DEPUIS 2008 

Projet Komla s’efforce d’encourager les 
écoles et les élèves méritants en leur offrant 
des fournitures scolaires, des manuels, des 
dictionnaires, des livres, des vélos.... Chaque 
année les écoles partenaires se rassemblent 
en juillet pour la traditionnelle remise des 
prix qui remporte un franc succès auprès de 
la population de Kovié. La motivation est 
présente et le niveau scolaire augmente. 
Depuis 2015, les partenaires belges 
préparent des miliers de kits scolaires prêts à 
êtres distribués dans les écoles de Kovié et 
de la sous-région.  

 

 

L’envoi de  matériel par container 
 

La distribution de prix 
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CENTRE D’ACCUEIL DE PROJET KOMLA 

En 2014, Zita et André, de fidèles 
partenaires, se rendent à Kovié pour toucher 
du doigt la réalité du terrain. Ils sont touchés 
par la situation de précarité des enfants dans 
les villages. A leur retour, il décide 
d’effectuer un don spécifique qui devra être 
affecté à la construction d’un centre 
d’accueil. Celui-ci aura pour missions entre 
autres : 

- d’accueillir à Kovié les volontaires 
venus partager quelques jours la vie de 
Projet Komla (et ainsi permettre au plus 
grand nombre d’être eux-mêmes des 
témoins).  

- loger des gens de passage ou des 
pélerins à la recherche d’un toit. 

- loger des personnes qui oeuvrent 
ponctuellement au développent de la région. 

- offrir un lieu  de fête, de 
rassemblement au village. 

En avril 2015, la première pierre de 
ce chantier pharaonique est posée. En mars, 
2016, le Centre AZ (de André à Zita) accueille 
son premier groupe belge. Toute le monde 
est unanime : le résultat est merveilleux ! 

Actuellement, le centre AZ est 
opérationnel ; en plus des missions ci-
dessus, il a déjà permis d’offrir des 
formations ponctuelles  à certains jeunes de 
la région ! 

 

 

Le Centre « A-Z » 
 

L’accueil de volontaires 
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Depuis 2008, des dizaines de volontaires se sont 

succédés à Kovié pour partager, témoigner, 

travailler aux côtés de l’Autre avec un grand A, 

vivre une expérience différente et enrichissante. 

L’accent est mis sur le partage « d’égal à égal » et 

sur le développement de projets porteurs de sens 

pour chacun. C’est une autre façon de semer les 

graines du futur pour les actions de Projet Komla 

au Togo. L’occasion est donnée également pour 

Projet Komla d’organiser des manifestations 

sportives ou socioculturelles à destination de la 

population.  
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L’ASBL Grandir avec Projet Komla est née en 
février 2014 pour coordonner les énergies et 
soutenir les projets menés au Togo comme en 
Belgique. Sur base de données et vérifications 
précises des missions et des actions menées en 
Belgique et au Togo, l’Etat belge reconnait le 
sérieux du travail fourni. Chaque donateur peut 
bénéficier d’une attestation fiscale qui lui donne 
droit à une déduction fiscale pour tout versement 
supérieur à 40€. Cet agrément a été renouvelé en 
2016 et est valable jusqu’en 2020.  

 

 

 
 

 

 

 

ASBL Grandir avec Projet Komla   Rue Léon Colleaux, 10   B-6762 Saint-Mard 0497/871962 www.projets-komla.org   www.facebook.com/projet.komla  

Grandir 
avec 

Projet 
KOMLA 

2017 

 

 

 

Rédaction : Christophe Hennon christophe.hennon@projetkomla.org 

                         Adissou Komla  k_adissou@yahoo.fr  

 
  

L’agrément de l’Etat belge 
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